
6 LA ViE?, i LtrST riÉlE

LE ARN'l D'N lOlIEMilllez VOUS occuper dle cet homme. Pie lui obtenir dli soli uîîcnde. C'est l'honîneur de lit maison qu'il feiut
travail. Personne ute doit crever de l'aimi à Mlontréal. satuver.

\ro,.~' né~t'~<ut *i~ Btt"j-Je~ 1 luUne demi-douzaine d'autres clients sont servis de lit 114)e 1l3cef il y il une coupletlLnt tsPortait tiunsoin
,NJle*-du litýsub'Oi r Beef'u .- L i i'i 1( h;ni mêmne itliilii[euetout particulier eale noraI de ses cli ents.

ii ntL'uan t décrivons raipidenîcult le d mer citez .100; Tous les diiinuiees apLrs-miit hlit sal le dle récréation
hd t,'. d'.- leef. <le ,es ours se eonvertissatit en ëelise.

S'l at uerî Le pot2l.'e est ré'lîgé par un ce de cuieeisine .spécieile-, lin jeunle illuminé p'reui tii csltintat til

l'im1portanice ('un ci- ment attalché à l'établissemient. Il bout danis deux ini- espèC c l soldat danis l'année (i au oti u li
tovn pr e nmbr nences 1111ilîites de lat Capacité dle Vingt-quatre grellons. platte'ormnle, perornît Pendant une couple d'heure, devant

.le bouillon est d'une Complosition hybride. n'i y trouve; les halbitués dec ]la îistn. Jo<e Beef, posté en rit- l
!u les côtes d1,111 ci-devant siii» une ving'tainle de jarrets l'aditoi(ire surveillit iL 'ellei lt 0parédlicationi.

viennent le vi4siterý nU/ osu'let(tn lde hnŽul'. et les Os d'uele douzaine (le cgigots (lemut n jouir il disait à un unleimbre (lelatprecsse que lat
- - " <ans so cecuelaorèumt espal' une douzaine de navets, 'oignons et uniiecuriosité ait pouisséeà ssistei' il ce sp<ecttele Ecotitez

Cî a m î s L ~ 'q a n i é ' z u d' î' ' , e m n i is î e- à Il c ' it, 'le l at b eso g ni e . C 'e st i îî bh o t
mieu conu ousle potagre est enlevé tdes deuxinarmuites et pinacé dans:!,MIWw. eL religion pirend citez mtoi. Ce.st à tel point

~ .~00B~'f es Cuvetteslde fer blnc. ilest ensuite 1posé sur lb Coiip' que je songe à egag0 CîinquvCumle autiuoiiei' (le
nomtoi t, 01ttoit'oh mdamne .o00Ileef Pr'ésidle à lei vente,. chaque inai cantine. Attendez unt peu. 'Je v'ais attendrir quielquet~seirtainleinient Un (des:
ftLntîéalis omî kConsomumateur' en oflratt tCinq centins ea doit à une. initdèles.

il lit poutamt juai'el)Odontt5 l lli')e't acas ls lu gîeli e (le -soupe <le litcapacité d (e trois demiards et à: 1(ltet pusatî'01s oue ohmssurliler
~trois quar'ter'onis(de paini. i'ano'ée'ý de bme Soyez ému mues garçons, ajouta-

profodsi'1 'e ei, L cuilîI' ' le fonte étamnée est attachée hi ugmlet-il, pleur'ez commle il fiaut et jie vous patierati lat gouitte.'
tomber' dans 'exlltre- 1nI

ratin,. pa une chiniette dl eri. e'ffet de ces paroles l'uit imagiqule. cinq o1i six secon-
uîiîî' onnc ' Pour cinq Centijîs île plus, 'Joe donne une ration les plus t ard'ldes m~mus,,etsse l'aisaient cmtendi't'

1 Copieuse de viande bouillie avec une tranche (le pain dans l'aud.itoir-e.
-,ont pressées autour i d ri ocs ecnomtu ic. :I i îeiaem' îîo'a~~. tnlaatepaisse (e ri ocs eenoi tirsvl aedx le péiaerSe ''t'Vf''a ""'"oaiitquiavlt
dle sa maison IleJouri DC

oh ss t'stesont contins pour' faire soni Balthazar. Avec ses dix contins, attendri les péeil'i u*îsqu'aux lailuues.
oitli ut ses' u restestit< 'ont' été.I' osa iritlen teî're. s .. .,k PoL.c U iiJo-siglo e, tournaitlttoire,tia alt inguie et

(]deux onces (le f'oi'1 bonitbeurrie et nuie portion (le pain, avec untiair'mnarquois il 'lisait nu journaliste:" Penlsez-
Jo Befétitacomnme la viande iîn'est pas Cuite le client Por'te Sal poêle vous i pr'ésent que n1.1Ianissîon u1' vault pas Celle titi

Motîéa a oqel-aux four'neaux dle lat cuisine et fais lui-nmêmeo les apprets. 1Wiitess ?
cle le*en qe lde sonî'epai$. S'il veut tr'anchîer'(lu lnabal' il (donne10cinq!I~BW' IE, ''

fortune avait tt'aites e'Stins l lsalVle l i atn oretue l
ein Marâtre -il était la ~ d Iu u\ae l aenii oi'etu'm l

providence de cette foule dle bohêmies du travail q 1 ar- ;sinsl cuisson (lea;etiandle. Chlez Joe Beet' aui repas duiti 11'' AS î1A LlN
n ii lI'%- a qIle les prenmiers otrrîi'és quionlepi-

macent UnePue existence sur lesas sous les;lcd n epîi
piteleMagruse(lsbacsoiuaisCaie

ardeurs dévorantes du soleil de juillet, out sous les pluies - c~rsrdslinsoi<e hassélpés
l)es Iauities 'esssoient mor'alemecnt. Il n'y iapais oil, fou'tor'ientielle-s et glatcées le novembre. .eitel nmus înr

Sat devise o:était connue le touts ses clienîts: Lre"cn '__,. <ietedl 'lil c iile ur le polie..
bt~~~~~~~~~~ Des' ieze enete u ut& ew .employés de lat Cantine se tiennent aux Portes et

La Pratique afflualit toujours à lat eantine <le,Joe Be0ef. ,(ssiîet(uiui 'ii les osuaes emporte lat
Voyez ce misér'able à la) blouse effloquée, au feutre îaiiLleo.e ute sesls<eciie

rougi et r'ongé4 par le tenpîs. Ses Chaussettes -sont etl'étit ' Pendant toute lat durée dulitdîner, Jort Bcd', ses 11nan1-
d'abstraction. ses souliers éculés sont entails Par (les. elles (le Chemises retoussées au-tdessus dut Coude, fait
fissures décriv'ant tel; rictus elffroyables, ses Pantalons .llei' ses pomlpes àièrhifle et ser't ses elieit.s dans (les.
ont (les lacunes aux g-enioux et Itu séant, onl col est veuf tle.tc er blanc. 'Les verrues n'ont plus lent' m'nsotl

lcrav'ate bref l'ensemible (le sat personne semble êtr'd'être dans lat Cantine depuis dlix ans, pac que lat casse7
une statue le la isere sculptée'pa' la main de<le'ilîdi- étatit devenue r'uineuse. _________

~~e i tee. l)eemidi à (une heur'e les su ,ui.xbex hoi'elit à Lir i'0 Ia- ______

Le travail a mnanque sur les qjuais, et le inallieti- 1fgot, cil écoutant les aLphorismles émis à Chaque inisLtanti
i'eux iiai(ouvrei- n'a pas it sou dans six pochle pour par le. cantinier' loquace" Buvez, nies bons amis, buvez
s'acheter nc'uo cepi.Silnyaatpa ,o e inabire. C'est la bièr'e qui fait le bon soldat jÀ u 'm o<ua('s niu

Bcdf e Montr'éal, lat faill.ImIauvaise conseillère, le Porte- anglais. lae bièrti est le meilleur iuii ' le l'ouvier',Seule- Ai IlIolvura(''S niu

r'ait à Commettre Ibnnrsetzvu.Per-sonne nec doi t se (iriset'." C'est pas inaîii de dev'nlir 'léuté,
~Suivent ensuite (les tirades contre les prê'cheturs dle tenm- laq' eliei hiapltqe

Cete atio frtie e vle le a ite 1 Lle misq uer litppartie 'v-réCeitle ctiurtivbe etù il etlare, o aIllsii. Pei'ance, des satires contre l3eeclier, leimarquis <le Loî'ne î11faut<d'abor'd, cois)pter -sur uee tîiOù e oeu tembeoù 'oilguete oùl, Imaii Sist. le frèr'e'Jonathiai, le libre échange et les têtes couron- Pour se faire présenter candidat,

Ce misérable n'ira pS grossir le nombre des pension- n (es. (bpusans toutes les gazettq's
naires (le Sa jesé.Non, il a umie dernière ressour'ce, S i un client se poivre et outrance et dépose sur' ic zinc 'lfutbenfirtm'pine ot ada.
cest la cIhariteé<lu cantinier. une Pièce d'ar'gent pour une consommrationî lui le mettr'eVusai-vivecil on îîleit dans l'tîmouvile't.

Midi sonne au cadi-an de fer de la douane, l'essainm des h'ors <'état <le tl'av'iller, le cantinicr s'emIpatre le la t le dmman lorsque Poindra l'auro',
ouvr'ier's<le bord se dirigre vers Flhôtellerie <le Joe 3efmnonnaie et la fait disparaître dans unt coffret cnlfoi' aul Si <le lo'échec, ont app"'nd l'évoui'nitnt.
C'est leure du dijier. Le pauvre affaiiîè se mêéle à lit bénéfice des hôpitaux. Ce cofrret se.3 vide lat veille c i E in i o !'ai 'oinecrCl'm
foule qui se rue dans la cantine. il s'approche lu col-p- jour de l'an et contient une Centaine <le piitstres.Wi .iÂiP''.
toir où filme un potage plantureux dans une grande Malheur au pochar'd s'il se rebelle contre Joe.
cuvette de. fei-1lanie, et oht le maître d'hôtel dépose une Celui-ci ne dit pas un mot. Il1 fait un cli d'oeil au LES QJA'l'IE \rliN'l's lDE 1'Sî
montagne de viandes bouillies qui répandent dans l'at- bounccer l'exécuteut' ordinaire de ses decmets sans
mmosplère une buée chaude et pénétrante. appel. Le botencer qlui cumule les fonctions de pianiste! Entre bons confrères.

.Joc. l3oef a toisé du regrard le client à la minle sus- de l'établissement, eîmpoigne le tapageur par le col Deux médecins Parlenît'l'un troisième, grand aiiîmu.teum
pecte. <le sa blouse, et en deux temps et deux mouvemnents, par <le éclauies, et q1ui, et pmopos <le tout et à,It propos de rien,

-On Pae d'avnce ii, ditil . à sonttes cnq cen deuxcoups le pid applqtrouvec tntaleuth'rslegne, rouvetouj'usmleliom'm<lemplro(le onli leslecolon-i-On aie 'avaîee ci, lit-l o son tescinqcen-<tou cous <e pid apliqus avc umi taentlîoiseline, eos <jsurnua'aux
tints? il lance notre individlu pam' la porte et l'envoie faire de -Enfin, dit l'un (les 'bocteurii, quelle cure a-t-il faite?

-Je n'ai pas travaillé tdepuis deux jours et je n'ati la toile sur le macadam <le la rue. Lr<u ce pochard Quel personage <le marque soigne-t-il ?
plus le sou. Je voudrais du crédit pour un repas. aura cuvé son whisky, il rentrera dtans la Canttine à -C'est bien 'si Ilple, répiond l'autr'e ; il ne soigmne tIlle

-D)U crédit, on n'en fait pas ici. HTo! Jack, B3ill, Bob, L'hieure du souper et fora ses excuses Il l'hôtelier. set réputationi
-Connaissez- vous cet hîomrme, est-ce un ivrogrne et un Survient-il une querelle entre les habitués (le l'établis- ~*
;,SlnS-coeU)' ? 'a'vez-VOUS VU Chercher du travail ?sernent, Joe fronce le. sourcil, un cercle se fait autour ilqu i nz 'éoe jourslaeap aatdennl :sm is-Non, dit un des manSeuvres interpellé, je sais qu'il des discutants, le boumniicei paraît et interroge soli maître -Qiesl'ole lu atau e et snan'a demandé de l'emploi à l'arrimneur, mais nous étions att du regard. La paix se rétablit avant que le maître ait -'iétvig-iièue
eoimplet. parlé. -Et Combien êtes-vouts, dlanitt classe ?

-Approchie-toi, répond Joe ]3eef, en s'adressant au Joc trône derrière son Comptoi' commue Jupiter' sur -Vingt-six.
muisérable. Tienîs, voici le quart d'un pain, la moitié d'un ['Olymnpe. Il se miontre bon prince avec "se:le sujets.' Si EIie' , le papa deimande le nouv'eau le clli(lre le s1t
,rigot de mouton et u verre de porter. Tu ne mne lois dansun ribotte un de ses pensionnaires tombe entre les place et sontlhéritier', qui répond
rien. *Ce soir tui souperas gratis et je ne char'gerai l'ion mains de lat police après tune qumomelle conine>noýf née<us A -h. Iu asmoné dun1 ra


